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Editorial
Le premier objectif du comité, bien sûr, a été de maintenir ce qui existe.
Les cours de vacances se sont bien déroulés et nous avons pu compter sur l’enthou-
siasme débordant, l’engagement sans faille des moniteurs.
Le secrétariat a répondu efficacement aux nombreuses sollicitations de nos membres 
et l’animatrice a donné de la vie à notre association.
Le service de dépannage a fonctionné à la satisfaction de ses utilisateurs.

L’année 2009 a aussi amené son lot de particularités. En voici quelques-unes:

•	 insieme Neuchâtel a fêté son 50ème anniversaire. Cela a été marqué par différentes 
manifestations: un brunch musical à La Chaux-de-Fonds, un stand à Festineuch, 
un concert de musique classique à Cernier et une distribution de boîtes d’allu-
mettes le 3 décembre (journée internationale de la personne handicapée) pour 
remercier la population de son soutien durant ces 50 ans. 

•	 La scolarisation des enfants polyhandicapés a été une de nos préoccupations 
importantes.

•	 Nous avons pu rencontrer Mme Ory, cheffe du département des affaires sociales 
pour lui communiquer nos attentes. Nous lui avons fait part de la difficulté à 
placer dans une crèche un enfant handicapé. Le manque de structures d’accueils à 
plein temps ou à temps partiels pour les enfants en âge de scolarité est une problé-
matique sérieuse pour notre canton. Nous avons aussi parlé à Mme Ory du besoin 
de soutien des parents âgés qui s’occupent encore de leur enfant handicapé adulte.

Le rapport d’activité d’une association, c’est toujours l’occasion de rappeler les 
moments importants qui se sont déroulés pendant une année. Le rappel des faits ne 
redonne pourtant pas toutes ces petites choses qui font que les membres ont envie 
de s’investir, de continuer à s’engager.

•	 Cela ne dit pas le sourire rayonnant d’un participant à un cours de vacances 
lorsqu’il raconte ce qu’il a vécu.

•	 Cela ne dit pas la tristesse d’accompagner dans sa dernière demeure une amie 
résidente des Perce-Neige, ni la douleur sereine de son mari.

•	 Cela ne dit pas les moments d’amitié et de partage lors des manifestations du 
50ème anniversaire d’insieme Neuchâtel.

•	 Cela ne dit pas le soupir de soulagement des parents d’enfants polyhandicapés qui 
apprennent que leur enfant sera scolarisé.

•	 Cela ne dit pas l’engagement généreux des nombreux bénévoles.

Ce sont ces petites étincelles qui font vraiment vivre notre association.

Françoise Vouga
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Rapport du président du comité de direction de la Fondation des 
Perce-Neige
Au cours de l’année 2009, le comité de direction a tenu neuf séances; les trois séances 
du 1er semestre ont été principalement consacrées à neuf sujets:

-- les ateliers de La Chaux-de-Fonds, le coût de leur aménagement et la typologie 
des ouvriers qui doit les occuper

-- l’aménagement de la boulangerie à la gare des Hauts-Geneveys

-- la question des liquidités et de la trésorerie de la Fondation

-- l’élaboration du budget 2009, accepté finalement le 30 mars 2009 par le service 
des établissements spécialisés

-- la mise sur pied du système de contrôle interne

-- la question immobilière du patrimoine de la Fondation

-- la problématique des résidants de Lignières

-- l’engagement d’un auditeur chargé d’analyser le fonctionnement de la Fondation

-- le problème des admissions dans le secteur adultes.

Le directeur général et les directeurs de secteur ont renseigné régulièrement le comité 
sur la marche de la Fondation.

Au cours du second semestre, le comité a siégé à six reprises.

Le 25 août, après avoir pris connaissance du rapport de l’auditeur, le comité a décidé:

-- de se séparer de MM. Combes et Voumard

-- de nommer M. V. Martinez, directeur général ad intérim.

Les séances des 8 septembre, 22 septembre et 1er octobre ont été consacrées princi-
palement:

-- à l’évaluation des projets de Komax et de la boulangerie

-- à leur redimensionnement tant sur le plan financier que sur celui de l’équipement

-- enfin, à un tour d’horizon très complet du fonctionnement de la Fondation.

En date du 8 septembre, le comité a désigné M. Daniel Mathez, directeur ad intérim 
des ateliers.

Le comité était fortement préoccupé par deux points:

-- les relations avec le pouvoir politique. A ce titre, le directeur général ad intérim, 
le président de la commission de surveillance et le soussigné ont rencontré, le 
4 novembre 2009 et le 4 décembre 2009, Mme G. Ory, cheffe du DSAS et 
M. Ph. Gnaegi, chef du DECS. Des échanges constructifs et un dialogue empreint 
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de courtoisie ont permis de rétablir un climat de confiance entre le Conseil d’Etat 
et la Fondation; 

-- grâce à un travail d’analyse de très longue haleine mené par M. G. Matthey avec 
une très grande rigueur, nous avons pu rétablir des relations de confiance avec la 
BCN.

Trois autres sujets ont fait l’objet de discussions au sein du comité:

-- la vie de la Fondation

-- la mise en place de nouvelles structures

-- le budget 2010.

Notons enfin que depuis le 8 septembre 2009, seul le directeur général ad intérim 
participe aux séances du comité (mise à part la séance du 10.11.09).

Nous avons traversé une période humainement très pénible. Grâce à la cohésion 
du comité et grâce à l’appui du président de la commission de surveillance – qu’ils 
soient remerciés de leur engagement et de leur disponibilité – nous avons pu sur-
monter rapidement cette période délicate.

Une nouvelle dynamique est en train de se mettre en place. Elle va nous permettre 
de réaffirmer l’éthique de la Fondation et de remettre au centre des préoccupations 
de tous les acteurs, l’élève, l’ouvrier et tous les résidants.

Pierre-André Steiner
Président du comité de direction

Rapport de la Commission de Surveillance
La Commission a siégé cette année à de nombreuses reprises, bien plus que par le 
passé et ce pour bien des raisons qui vous seront exprimées ci-après. Dès le début de 
2009, la Commission a eu fort à faire avec les problèmes dérivant du trou financier 
laissé en 2008 par notre ex-comptable en chef du moment. Ce trou et ses consé-
quences ont pesés longtemps et durablement non seulement sur le fonctionnement 
de la Fondation, mais aussi sur la trésorerie et ses implications potentielles en cas-
cade. Le Comité de Direction, sous la présidence de M. Pierre-André Steiner, a alors 
commandité un audit externe sur le fonctionnement de la Fondation. 

Le but de cet audit n’était pas de montrer ou démontrer une culpabilité quelconque 
mais bien de comparer le fonctionnement constaté par rapport à ce qu’on peut 
attendre d’une telle fondation et de proposer des améliorations ou des remèdes. 
Ce rapport a alors montré de graves dysfonctionnements qui, exprimés devant le 
Comité de Direction (qui est l’organe compétant en matière d’embauche ou de 
licenciement des Directeurs ou DG), ont abouti à se séparer du Directeur Général 
ainsi que du Directeur des Ateliers peu après les vacances d’été.
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Ce nouveau rebondissement a, bien évidemment fait sensation et suscité beaucoup 
de questions auxquelles M. P.-A. Steiner et moi avons répondu. Il a fallu avec force 
répéter à de multiples reprises qu’aucun acte délictueux n’avait été constaté: pas plus 
du point de vue financier que sur d’autres points d’ailleurs. Je persiste: aucun acte 
délictueux n’a été constaté par cet audit et ce sont bien de graves dysfonctionne-
ments qui ont abouti à se séparer des deux personnes concernées. La Commission 
tient aussi à réitérer ses remerciements envers le personnel des Perce-Neige qui a su 
se montrer non seulement digne mais aussi admirable dans son travail durant ces 
temps difficiles.

Si on devait dégager un fil conducteur parmi les réflexions qui ont été menées à la 
suite de cet audit, la remise au centre de toute réflexion de la personne handicapée, 
me vient immédiatement à l’esprit et résume l’ensemble de ce qui est en train de se 
mettre en place aux Perce-Neige. Des rencontres ont eu lieu en présence de Madame 
Ory (DSAS) et Monsieur Gnaegi (DECS) pour non seulement les tenir au courant, 
regagner la confiance du Conseil d’Etat, mais aussi collaborer plus étroitement pour 
préparer l’avenir.

Si la séparation avec ces deux personnes a non seulement chamboulé la deuxième 
partie de l’année 2009, l’affaire du comptable indélicat n’a pas été écartée pour 
autant: de multiples discussions, non seulement lors des séances de la Commission 
de Surveillance mais aussi en sous-comité, ont eu lieu pour trouver une solution non 
pas définitive mais pour le moins acceptable pour la Fondation et l’Etat en ce qui 
concerne le trou laissé par l’ex-comptable.

L’avenir de la Fondation passe non seulement par les vues politiques exprimées en 
début de mandat du nouveau Conseil d’Etat mais aussi par sa capacité à mettre 
en œuvre toutes les propositions issues de l’audit. La Fondation a, au travers d’un 
personnel compétent et dévoué, la possibilité de faire progresser la Fondation et 
l’ensemble des organes dirigeants s’en est donné les moyens. Remettre le bénéfi-
ciaire au centre de tout n’est pas une utopie: cette idée se veut le reflet de la volonté 
exprimée par les parents et les professionnels et n’a qu’un but, le bien-être de tous 
dans la Fondation. La fin prochaine de la période transitoire de la RPT, tout comme 
d’autres échéances, apporteront bien des chamboulements mais la remise au centre 
du bénéficiaire ne peut que nous apporter des satisfactions.

Frédéric Maillard
Président de la Commission de Surveillance
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Camp de l’Appartement 2009 (CPNL, Lignières)
Comme chaque année depuis la création de l’Appartement, nous organisons un 
camp d’une semaine avec les 5 résidents du groupe, ainsi que deux éducateurs du 
site et un accompagnant (une veilleuse du CPNL).

Notre camp s’est déroulé du 12 au 18 juillet 2009 à Lens en Valais. Ce lieu se situe 
entre Anzère et Crans-Montana. Nous étions logés dans un chalet incroyable datant 
de 1618 et refait en 1780!!! Nous avons découvert combien les gens étaient petits à 
l’époque tant les plafonds étaient bas. Deux résidents de 190 cm n’ont pas souffert 
des poutres à 1m70 de hauteur, ils se sont rapidement habitués à la magie du lieu. 
Le chalet était spacieux et nous avons apprécié ce cadre inhabituel.

Le 13, nous sommes allés voir le glacier de Moiry au Val d’Anniviers. Ce glacier est 
impressionnant et facile d’accès en bus. Il a fait un peu froid. Mais cela valait la peine 
de monter jusque là-haut, car la vue était splendide.

Le 14, nous étions à la Fondation Gianadda pour voir une exposition de peinture 
du Musée Pouchkine et surtout les vieilles voitures au sous-sol, selon le souhait d’un 
des participants. Ensuite nous sommes allés manger une 
coupe de glace sur une terrasse de la vieille ville de Sion. 

Le 15, nous sommes montés en bus, jusqu’au barrage du 
Tzeuzier au-dessus d’Anzère. Puis nous avons marché avec 
tous les résidents jusqu’au refuge. Le paysage y est sublime. 
Deux des résidents, sujets au vertige, ont pu se dépasser en 
traversant un pont suspendu. Bel exploit!!!

Le 16, une équipe est partie pour Lausanne pour visiter 
le Métro M2. Et une autre équipe est repartie pour le 
Val d’Anniviers pour monter à la cabane du Petit-Mountet. 
Une fois arrivé, après deux heures de marche, nous avons 
mangé à la cabane avant de redescendre sur Zinal.
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Le 17, pour la première fois de la semaine, le temps n’était pas beau, et nous avons 
essuyé un violent orage. Nous avions prévu d’aller voir le château de Valère à Sion… 
Nous avons visité un restaurant à l’abri du déluge.

Le 18, il a fallu déjà ranger les affaires pour rentrer à Lignières. Le trajet du retour 
s’est passé sans souci. 

Ce camp a été, de l’avis général, une grande réussite. Le fait que l’équipe éducative et 
les résidents se côtoient durant toute l’année n’y est sans doute pas étranger.

Le chalet a aussi contribué au bon déroulement du camp. Il était assez spacieux pour 
que chacun puisse avoir suffisamment d’espace.

UN éNORME MERCI à INSIEME POUR SON SOUTIEN de la part de l’équipe 
éducative et des cinq résidents de l’Appartement.

Texte: M. P.-A. Chavanne
Photos: M. F. Widmer

insieme Neuchâtel s’est engagée 
activement dans la campagne pour 
le financement additionnel de l’assu-
rance invalidité en vue de la votation 
populaire qui a eu lieu le 27  sep-
tembre 2009.

L’assurance invalidité se trouve aujourd’hui dans une situation extrêmement préoc-
cupante en raison d’un déficit conséquent. Les promesses d’assurer son financement 
font l’objet de nombreux débats depuis de nombreuses années et le Parlement fédé-
ral a finalement pu se mettre d’accord sur un projet, qui a été soumis à votation: une 
hausse de la TVA, limitée dans le temps, différenciée selon les biens de consomma-
tion et associée à une séparation des fonds AVS et AI. Parce que nous savons combien 
l’assurance invalidité est indispensable pour assurer une vie digne, participative et 
responsable aux personnes en situation de handicap, insieme Neuchâtel s’est enga-
gée activement dans la campagne pour le OUI: Ont été organisées:
1.	 Une conférence de presse durant la session du Grand Conseil; 
2.	 Des actions médiatiques à Neuchâtel, Le Locle, Fleurier, Cernier; 
3.	 Une table-ronde: «Financement de l’AI: regards croisés pour un OUI»
Avec pour oratrices et orateur Madame Gisèle Ory, Conseillère d’Etat à Neuchâtel, 
Madame Chantal Balet, consultante en relations publiques et stratégie de 
communication, anciennement membre de la direction d’Economie Suisse, 
Monsieur Sébastien Kessler, licencié en physique et économie de la santé, employé 
en situation de handicap et Madame Martine Kurth, Secrétaire générale de l’AR-
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TIAS (Association romande et tessinoise des institutions d’action sociale) pour la 
modération.
4.	 Des distributions de papillons explicatifs durant les ouvertures nocturnes des 

trois villes.
5.	 Des envois de lettres de lecteurs à différents journaux

	 Delphine Vaucher

Cours de vacances pour adolescents à Charmey
Au fil des camps, au fil des régions explorées et des années passées ensemble, il 
semble que tout change et tout repart à zéro à chaque fois… Et pourtant rien ne 
paraît avoir bougé. Comme si les enfants encadrés retrouvaient des moniteurs qu’ils 
n’avaient jamais quittés.

L’été 2009 a été marqué par la découverte 
de la magnifique région de Charmey, 
entourée par les contrées ensoleillées de 
la Gruyère.

Au départ déjà, les enfants tout excités à 
l’idée de repartir se libérer l’esprit autre 
part, s’étonnaient de la beauté du can-
ton de Fribourg traversé en car: barrages, 
champs multicolores et villages char-
mants. Ce n’est qu’une paire d’heures 
plus tard qu’ils ont pu découvrir le petit 
bourg de Charmey: son église, ses bains, 
son air vivifiant.
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L’Auberge, le Centre Réformé de Charmey, nous a accueillis à bras ouverts. Et là 
recommença le bal effréné de la prise des chambres, la découverte des locaux et le 
rangement des affaires. Un peu plus tard, une fois les règles établies, nos ados se pré-
cipitent sur le terrain de jeux pour faire les présentations et commencer les activités. 
Les repères furent vite établis. L’après-midi fila rapidement et le temps du premier 
souper arriva en même temps que la découverte du gentil personnel qui allait nous 
accompagner tout au long du séjour. Après un bon repas et une soirée d’initiation 
au jeu le loup-garou les enfants s’installèrent confortablement pour leur première 
nuit de sommeil.

Premier réveil, premières lueurs matinales sur la région surplombée par l’impres-
sionnant Moléson, montagne emblématique de la région. Petit déjeuner et hop! 
Tout le petit monde au télécabine pour une surprise; arrivés en haut, à Vounetze, la 
rencontre d’une apicultrice et de ses ruches. Nos petits apiculteurs en herbe, un peu 
effrayés à l’idée d’approcher de si près les abeilles, furent vite rassurés par des combi-
naisons de protection spéciales et par le monde si fascinant des abeilles et la récolte 
du miel. De plus, la gentille dame offrit à chacun, en plus de ses parfaites explica-
tions, un petit pot de miel en souvenir. Un grand moment pour tout le monde. Le 
reste de l’après-midi fut employée à descendre à pied de la montagne. Le soir venu, 
le visionnage d’un DVD conclut cette première journée déjà bien rythmée.

La matinée suivante et après une bonne nuit de sommeil, notre petit groupe confec-
tionna des cerfs-volants à l’aide de sacs poubelles, de ficelles et de tiges en bois. Tout 
le monde trépignait d’impatience à l’idée d’aller essayer son petit chef-d’œuvre. 
Et les désirs furent exaucés l’après-midi même au sommet d’une vaste colline bien 
ventée. Quelle journée! Après s’être découverts certains talents pour le vol, les ados 
ont eu droit à une belle grillade et une soirée jeux jusqu’à l’heure du coucher et du 
sommeil encore une fois bien mérité.

Jeudi, réveil matinal pour aller à 
Bulle et son marché folklorique 
sur la grand’ place bondée. Après 
un mini-concert de cor des alpes 
et quelques envies d’achats assou-
vies, nous nous sommes rendus 
au centre commercial pour nous 
mettre quelque chose sous la dent. 
Le soleil était très chaud d’où 
quelques maux de tête et débuts 
d’ insolation… L’après-midi 
s’écoula rapidement et se termina 
au centre avec des tournois de 
ping-pong et de passes de frisbees 
à côté des locaux. La soirée fut éga-
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lement écourtée en vue du programme de la journée du lendemain: la descente des 
gorges de la Jogne et la visite de la chocolaterie Cailler à Broc.

Vendredi, accueillis par le soleil, les chaussures de marche au pied, nous sommes 
descendu depuis Charmey jusqu’au lac artificiel de Montsalvans, nous l’avons 
contourné pendant plusieurs heures et, après avoir traversé un pont suspendu, nous 
sommes arrivés au barrage pour midi. Le pique-nique rapidement avalé, la descente 
se poursuivit avec la découverte des gorges, des roches façonnées et des torrents. Le 
physique de tous fut mis à rude épreuve mais heureusement le village de Broc pointa 
vite le bout de son nez. Un nez vite ranimé par les odeurs qu’exhalait la chocolate-
rie. La visite fut intéressante et la dégustation, ma foi, encore plus. Au retour, une 
petite disco prit place dans nos locaux, transformant nos ados fatigués en bêtes du 
dancefloor… Pour quelques minutes seulement; les yeux fatigués propulsèrent nos 
courageux ados au lit. 

Le lendemain, le réveil fut rendu douloureux par la visite de la pluie. Une bonne 
excuse pour s’offrir une grasse matinée bien méritée. La journée s’écoulant tranquil-
lement autour de petits jeux et par la visite du musée archéologique de Charmey: 
dents d’ours des cavernes, épées de bronzes, pièces de monnaie et autres restes de 
cheminée médiévales se succédèrent sous des yeux intéressés. Le soir se déroula au 
même rythme avec un DVD réclamé à l’unanimité.

Dimanche, le même réveil, le même clapotis sur les fenêtres humides. La matinée 
fut réduite à un petit rallye défiant les prouesses de nos petits artistes: dessin, sens 
du rythme, dégustation, adresse et recherche d’objets. Lassés de la pluie, nous nous 
sommes rendus aux bains thermaux de Charmey où tout le monde soigna ses petits 
bobos causés par les activités fort rythmées de la semaine. Plaisirs des bains et sauna 
pour tous. Après cette après-midi détente, un tournoi de jeux vidéo sur la Wifi sus-
cita pour tous un certain intérêt. Belles rigolades pour tout le monde.

Le lendemain, le soleil pointait à nouveau le bout de ses rayons, poussant le groupe à 
l’extérieur pour la visite, à Broc, de l’usine hydroélectrique d’Electrobroc. Les murs 
et l’eau du barrage précédemment visité fournissent du courant pour toute la région. 
La visite fut fort intéressante, nous avons observé les conduites forcées, les turbines 
et le sinueux voyage de l’électricité. Le tour prit fin avec des expériences farfelues 
réalisées à l’aide du courant: soleil électrique, prise de foudre sur des fermes et des 
paratonnerres, etc.

Mardi, grosse journée en perspective: remontée en télécabine à Vounetze pour la 
découverte de la fabrication du gruyère d’alpage. La famille Piller nous ouvrit les 
portes de leur ferme et tout le monde plongea dans l’univers si particulier du fro-
mage. Les ados, impressionnés et d’abord silencieux posèrent ensuite des questions 
et semblèrent fortement touchés par la vie à la montagne et le charme de cet artisa-
nat. Après un petit-déjeuner montagnard très copieux et la vue d’un décollage d’un 
parapentiste, les sourires de nos protégés nous firent comprendre que la journée avait 
été appréciée. Le soir venu, surprise! Une nuit sur la paille nous attendait à 2 kilo-
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mètres du Centre. Les sacs prêts, tout le groupe, réjoui, s’élança sur la route pour 
avaler la distance qui nous séparait de la ferme. Arrivés sur place, les enfants furent 
accueillis par des petits lapins, un fermier très sympathique et une famille française 
venue de Bourgogne qui allait partager nos couchettes. La nuit fut très amusante 
pour tout le monde et les ronflements causèrent des tas de rires. Le lendemain, à 
l’aube, tout le monde debout pour la traite du matin en compagnie du fermier. Les 
ados mirent la main à la pâte avec Heidi, une vache très patiente. Le reste de la mati-
née se déroula en compagnie des vaches, de Taikko le Saint-Bernard et des lapins. 
L’après-midi se passa à jouer au rugby et se termina par une seconde visite aux bains 
conclusion d’une journée éprouvante pour tous. La soirée fut calme et sereine avec 
un dodo vite entamé.

Jeudi on sentait que la fin du camp arrivait mais chacun apprécia néanmoins la visite 
du magnifique château de Gruyère. Visite du donjon, des salles des chevaliers, des 
comtes, des tours, du jardin à la française, des remparts, d’un musée d’art et le vision-
nage de l’histoire de la Gruyère au programme. L’après-midi fut occupé par le retour 
au Centre pour créer la décoration de la salle pour la grande disco et l’élaboration du 
buffet froid et des cookies. Le soir venu, surprise! Décoration plage et danse jusqu’au 
bout de la nuit… enfin, 22 heures. Dernier dodo au Centre.

Dernier jour, dernier petit-déjeuner. Rangement des sacs, nettoyages des salles et 
tout le toutim du départ. Le temps a filé…

L’heure du départ arriva vite, chargement du car et adieu au personnel du Centre 
et à toutes les connaissances faites durant le séjour. Nous avons quitté la Gruyère, 
le cœur un peu serré, avec des quantités de souvenirs dans la tête. Arrivés à la gare 
de Neuchâtel, les parents heureux nous attendaient… Et le reste je vous laisse le 
deviner.

L’aventure a été grandiose, le cadre charmant, les personnes gentilles, drôles, com-
préhensives et souriantes. C’est la recette du bonheur pour les participants et la 
recette de la satisfaction d’un travail bien fait pour les moniteurs et pour moi-même.

Une grande aventure pour tous, assurément. Les sourires et les souvenirs ne mentent 
pas.

Il semble que tout se termine et pourtant il semble que rien ne bougera jusqu’à la 
prochaine fois.

Texte: Diego Campisi, responsable du groupe
Photos: François Laroche
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Services destinés aux parents

Service-conseils

Les entretiens, souvent à domicile ont abordé les sujets suivants: organisation des 
transports, recherche de place dans les écoles, inquiétudes concernant la prise en 
charge éducative et scolaire des enfants, problèmes lors d’hospitalisation, aide admi-
nistrative, intégration scolaire, conseils sur les démarches à entreprendre, opposition 
à des décisions de l’AI. Une dizaine de familles ont profité de ce service en 2009. 
Cinq y ont fait appel pour la première fois. Le secrétariat d’insieme Neuchâtel a 
également orienté plusieurs familles vers les services adéquats.

Afin de mieux répondre aux demandes des parents, insieme Suisse a repris un service 
intitulé «lieux de vie». Ce service vise à ouvrir des portes aux personnes mentalement 
handicapées avec des troubles du comportement ou en situation difficile, ainsi qu’à 
leurs proches. En 2009, insieme Suisse a réuni les conseillères de toutes les asso-
ciations régionales, a écouté leurs demandes concernant ce type de situation et a 
proposé une première formation visant à améliorer leurs compétences.

Soutien financier

insieme Neuchâtel dispose d’un fond d’entraide qui s’adresse directement aux 
familles. Celui-ci a permis de couvrir les frais de camp de vacances pour quatre 
familles. L’association a également soutenu financièrement le Katimavic et assuré le 
payement de sa cotisation de membre à de nombreuses associations.

Soutien pour les jeunes enfants

insieme Neuchâtel a conçu un projet de halte-garderie intégrative c’est-à-dire une 
garderie visant l’accueil des enfants en situation de handicap mental et d’enfants 
sans handicap. En 2009, le projet a été discuté avec le Service cantonal de l’accueil 
extra-familial, la responsable des crèches de la ville de Neuchâtel et le chef du Service 
des Mineurs. Il a finalement débouché sur un projet de règlement ou de loi visant à 
permettre que toutes les crèches puissent, sur demande, recevoir une dotation extra-
ordinaire en personnel pour accueillir des enfants en situation de handicap et que 
certaines crèches soient équipées du matériel adéquat pour l’accueil de n’importe 
quel enfant. insieme Neuchâtel a remis un descriptif des difficultés pratiques que 
pouvait soulever l’accueil de tels enfants dans une crèche (exemples concrets) et se 
tient à disposition du chef du Service des Mineurs et de toutes personnes prêtes à 
faire avancer ce projet.
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Service-dépannage (en collaboration avec Cerebral)

En 2009, 32 bénévoles ont assuré la garde et le transport d’enfants en situation de 
handicap mental. A la demande de 13 familles, les enfants ont été gardés 106 fois 
permettant ainsi aux parents de souffler un peu, de prendre du temps pour eux-
mêmes ou pour faire des activités avec leurs autres enfants. Le dépannage peut se 
faire en matinée, en soirée, en journée, en week-end ou en après-midi. C’est cette 
dernière possibilité qui a été le plus souvent choisie en 2009. Le service de transport 
qui est intervenu 103 fois l’année précédente a aussi joué un rôle important en 
permettant la mobilité de personnes sans véhicule ou dans l’impossibilité d’accom-
pagner leur enfant au moment voulu.

En 2009, le prospectus du service a fait sa mue, la couleur a changé et surtout les 
horaires et les contacts ont été actualisés. Les permanences d’appels sont donc:

Mardi	 19 à 21 h	 032 725 52 06
Mercredi et vendredi	 9 à 11 h	 032 835 14 55
Jeudi	 13 à 16 h	 032 926 85 60

Rappelons aussi que le service est constamment à la recherches de nouveaux béné-
voles et que les personnes répondant aux numéros ci-dessus vous informeront avec 
plaisir des conditions d’un tel engagement. L’occasion aussi de tirer un grand coup 
de chapeau à tout notre réseau de bénévoles.

Animations
Bien que le 50ème anniversaire nous ait déjà amenés à organiser un grand nombre 
d’animation nous avons tenu à être présents à nos rendez-vous traditionnels soit un 
bowling en mars, des stands de vente et d’information à la foire de Dombresson, au 
marché des saveurs du Locle et à la Fête des vendanges de Neuchâtel, ainsi que l’orga-
nisation d’un match au loto à Couvet. Un grand merci aux bénévoles peu nombreux 
mais toujours prêts à s’investir pour les personnes en situation de handicap mental 
qui les ont rendus possible.

Sylvie Augier Rossé

Scolarisation des enfants polyhandicapés
A la rentrée scolaire 2008, plusieurs enfants polyhandicapés n’ont pu être scolarisés, 
par manque de place et d’un encadrement adéquat. Le comité d’insieme a décidé de 
suivre cette situation afin que tous les enfants de ce canton aient les mêmes droits, 
quelle que soient leurs possibilités. Nous avons agi en collaboration avec la direction 
du secteur enfance et adolescence de la Fondation Perce-Neige. Notre rôle a d’abord 
constitué en un soutien à toutes les personnes qui se sont investies pour changer 
cet état de fait. Nous avons appuyé les nombreux courriers qui ont été échangés, en 
particulier avec le Département de l’Education de la Culture et des Sports (DECS).



13

Par des contacts personnels, nous avons pu approcher des personnalités politiques 
et les sensibiliser à cette problématique. Nous avons aussi touché les partis lors des 
stands pour les élections cantonales. D’autre part, nous avons envisagé de porter l’af-
faire en justice. En effet, notre association ne peut admettre que des enfants soient 
ainsi discriminés à cause de leur handicap.

En juin 2009, le nouveau chef du DECS, M. Gnaegi a débloqué les fonds néces-
saires à la scolarisation de tous les enfants polyhandicapés de ce canton. Nos diverses 
actions ont ainsi porté du fruit.

Ce qui est inquiétant c’est qu’une situation semblable est en train de se mettre en 
place avec des adolescents présentant des troubles autistiques. 

Françoise Vouga

Groupe de travail «Transports et accessibilité» de Forum Handicap
insieme Neuchâtel est représentée par: M. Roberto Locatelli et Mme Delphine Vaucher.

La majorité des dossiers concerne les handicaps physiques, en particulier l’accessibi-
lité des lieux publics, des bus… en fauteuil roulant; les informations et signalétiques 
conformes pour les aveugles et malvoyants. Les difficultés rencontrées par les per-
sonnes avec handicap mental sont encore peu connues donc peu abordées. C’est le 
rôle des 2 représentants d’insieme Neuchâtel de sensibiliser les autres membres et 
les collectivités. 

Certains thèmes traités durant l’année 2009 sont récurrents:

-- La non-conformité de l’arrêt de bus devant l’Hôpital de Landeyeux. Les com-
munes de Fontaines et Boudevilliers se renvoient la balle pour la mise en confor-
mité. En effet, si les bus sont du ressort des compagnies de transports (TRN et 
TN), les arrêts sont du ressort des communes.

-- L’inexistence de bus adaptés sur la ligne TN Serrières-Neuchâtel, alors que cette 
ligne dessert plusieurs structures de la Fondation Les Perce-Neige et que les élèves 
et leurs accompagnants empruntent plusieurs fois par semaine les bus.



14

	 Montée dans le bus non-adapté de la	 Le même écolier entrant dans le
	Ligne Serrières à l’arrêt Port-Roulant NE	 bus adapté à l’arrêt la Poste NE

La problématique de la couleur de la signalétique des TN non adaptée aux mal-
voyants. 

Les membres du groupe portent une grande attention à tous les problèmes rencontrés 
dans le Canton: non-conformité de certains bâtiments publics, pentes trop raides, 
non-accessibilité du matériel roulant, non-conformité des arrêts de bus, signalé-
tiques manquantes pour les personnes malvoyantes… La liste n’est pas exhaustive. 
Les instances concernées sont alors interpellées aussi longtemps qu’il le faut pour 
faire bouger les choses.

Certaines réalisations sont à souligner:

-- La mise en place de lignes pour malvoyants en ville de Neuchâtel.

-- La collaboration avec la ville de La Chaux-de-Fonds pour repenser leur signalé-
tique générale en fonction des besoins des personnes avec handicaps.

A signaler le site Internet: www.hapi.ch et sa rubrique «accessibilité»

Delphine Vaucher
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50 ans: un demi-siècle qu’insieme existe. Comment fêter cette date mémorable? 
Comment rendre hommage aux pionniers? Comment faire de ces célébrations 
des actions utiles pour l’association d’aujourd’hui? Ce sont ces questions, parmi 
d’autres, qui nous ont conduits à former un petit groupe de travail en 2008 déjà. 

Deux ans plus tard c’est avec satisfaction que nous regardons le travail accompli. Les 
actions proposées tout au long de l’année ont été très diversifiées et ont donc touché 
des personnes différentes aussi bien parmi nos membres que dans le grand public. 
En les organisant dans plusieurs régions, nous avons pu montrer l’ancrage cantonal 
de l’association. La collaboration avec des groupes comme la Table ronde, le Lion’s 
club et Engagement pour demain nous a permis de nouer des relations intéressantes 
et de permettre une découverte des personnes en situation de handicap mental. A 
propos de ces dernières justement, le succès rencontré par le groupe de personnes qui 
a participé activement à toutes ces actions a sûrement été un des plus beaux résultats 
des manifestations organisées tout au long de l’année.

N’oublions pas non plus la Loterie Romande et le Zonta Club qui nous ont offert 
un généreux soutien financier qui a notamment permis de réaliser tout un travail 
de communication pour améliorer notre visibilité auprès du grand public en créant 
des panneaux de présentation de l’association basé sur le travail d’une étudiante en 
histoire et en lançant des spots publicitaires sur la télévision régionale Canal Alpha. 

Voici, plus en détails et en remontant le temps, les actions organisées durant ce 
50ème anniversaire:

50 ans 50 ans

50ème anniversaire d’insieme Neuchâtel



16

Soirée du 4 décembre
Action discrète, mais très importante à nos yeux, l’organisation d’un apéritif dîna-
toire pour remercier les personnes qui ont joué un rôle important à insieme durant 
les 50 dernières années. Plus d’une vingtaine de personnes ont répondu à cette invi-
tation pour une petite agape simple et sans prétention. Plusieurs se sont excusées, 
certaines ne sont plus parmi nous et sans doute en avons-nous oublié quelques-unes, 
mais quoi qu’il en soit nous remercions du fond du cœur toutes les personnes qui 
se sont battues à leur échelle pour que cette association existe, pour qu’elle perdure 
et pour qu’elle aide concrètement et symboliquement les personnes handicapées 
mentales et leurs parents. 

Journée du 3 décembre
Pour fêter le double événement de la Journée internationale du handicap et du 
50ème anniversaire d’insieme Neuchâtel, l’association avait organisé une distribution 
gratuite d’allumettes à la gare de Neuchâtel, devant Espacité à La Chaux-de-Fonds 
et sur la zone piétonne de Neuchâtel. En plus d’une boîte d’allumettes les gens rece-
vaient un feuillet expliquant le sens de cette action; c’est-à-dire un remerciement 
d’insieme Neuchâtel pour toutes les avancées réalisées en 50 ans pour les personnes 
en situation de handicap mental grâce aux citoyens et contribuables de ce pays. 

Concert du Trio Michel Tirabosco
Dimanche 13 septembre a eu lieu un splendide concert rassemblant Michel 
Tirabosco à la flûte de pan et Jean-Marie Reboul au piano. Dans la continuité des 
jardins musicaux c’est la Grange aux Concerts du site d’Evologia à Cernier qui a 
accueilli les deux artistes. M. Frank Cottet Dumoulin qui accompagne habituelle-
ment les deux artistes a dû annuler sa prestation à cause d’un accident. 

La maîtrise et le toucher félin de Jean-Marie Reboul 
ont fait merveille. Quant à Michel Tirabosco son jeu 
a été à la hauteur de sa réputation et son humour une 
rafraichissante découverte. La présence de ce virtuose 
célébrait d’une façon très symbolique les concepts 
d’espoir et d’intégration qui accompagne l’associa-
tion depuis 50 ans. En effet Michel Tirabosco, qui fait 
une carrière de soliste et de concertiste depuis l’âge de 
14 ans, a enregistré de nombreux disques et fait des 
tournées dans le monde entier, est né avec des mal-
formations aux bras et à une jambe. Il a su défier son 
handicap pour devenir un artiste accompli.

L’aide du Lion’s club du Val-de-Ruz,  qui a notamment 
assuré toute la partie restauration de cette action, et 

celle de notre équipe de personnes en situation de handicap mental ont permis de 
garantir l’accueil et le confort de plus d’une centaine de spectateurs.
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Festineuch
Animé du désir d’entrer en contact avec le grand public plutôt qu’uniquement 
avec les personnes déjà sensibilisées au handicap mental, nous avons demandé à 
Festineuch si nous pouvions disposer d’un stand durant les 4 jours du festival. Leur 
réponse a dépassé nos espérances puisque non seulement nous avons obtenu un 
stand, mais nous avons aussi suscité l’intérêt de la responsable de l’accueil des per-
sonnes handicapées. Celle-ci nous a sollicité pour l’aider à améliorer cet accueil 
notamment pour les personnes en situation de handicap mental , mais aussi pour 
faire figurer en bonne place les personnes mentalement handicapées dans l’expo-
sition présentée sous la tente de «Festineuch s’engage pour demain». Constituée 
de questions permettant une découverte des différents aspects de l’engagement de 
Festineuch pour demain (social, santé, transport, recyclage) et d’une exposition 
photos révélant les ressources sportives et artistiques des personnes en situation de 
handicap, cette exposition a permis à de nombreuses personnes de découvrir une 
face moins visible du handicap.

Notre stand constitué de matériel d’in-
formation et de différentes productions 
réalisées dans les ateliers des ATA aux 
Perce-Neige n’a pas fait des bénéfices 
considérables. Par contre, les contacts 
noués entre les bénévoles d’insieme 
(parents ou personnes en situation de 
handicap mental) et le public ainsi que 
les bénévoles de Festineuch ont été 
nombreux et enrichissants.

Brunch musical
Cette manifestation, peut-être la plus ambitieuse de notre programme, inaugurait 
les actions prévues dans le cadre de ce 50ème anniversaire de l’association insieme 
Neuchâtel. Elle s’est tenue le 17 mai à la Maison du Peuple à La Chaux-de-Fonds. 
Nous estimons que 300 personnes environ se sont succédées aux tables pour écou-
ter les discours plein d’à-propos et d’espoir de Mme Gisèle Ory, marraine de ce 
50ème anniversaire et de Mme Françoise Vouga, présidente d’insieme Neuchâtel, 
mais surtout pour vibrer aux délicieux sons inspirés de la musique kletzmer du 
groupe Razzmatazz, pour rêver aux souvenirs réveillés par le groupe de chansons 
françaises: Les Copains d’Alors, pour s’éclater avec l’extraordinaire Fanfare de 
Perreux et pour faire le plein d’énergie avec la Boîte à Frappe!
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L’engagement des commerçants d’abord réticents car très sollicités a finalement montré 
que la solidarité existait encore et a permis de conserver un coût modéré à cette action 

qui se voulait gratuite. La générosité 
des spectateurs, ainsi que celle de 
certains groupes musicaux y a aussi 
contribué. N’oublions pas l’engage-
ment considérable du Club-service 
de la Table Ronde qui assurait le 
service notamment au bar, ainsi que 
celui du groupe de personnes en 
situation de handicap mental.

Sylvie Augier Rossé

Cours de vacances Insieme 2009 adultes à Charmey

•	 Lundi 20 juillet: Découverte de Charmey: une promenade dans le village.

•	 Mardi 21 juillet: visite du Musée de Charmey et découverte de son histoire. 
Préparation des cartes de visite pour mettre sur la porte de la chambre. Anniversaire 
de Pascal et Nicole.

•	 Mercredi 22 juillet: découverte de la région de Gruyère et de son histoire: visite 
du Château de Gruyère. 

PHOTO: BRUNCH à LA TCHAUX
(CHRISTIAN GALLEY) — IMPARTIAL DU 19.5.2009
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•	 Jeudi 23 juillet: journée thématique sur le fromage: entre la technologie et la tradi-
tion: visite de la Maison du Gruyère suivie par la fondue à la fromagerie artisanale 
au village de Moléson. Jeux de société pour la suite de la journée.Vendredi 24 juillet: 
connaître les secrets de la production du chocolat: visite de la Chocolaterie Cailler à 
Broc. Repas à la Pizzeria. Visite. Tout sur l’électricité: visite d’ElectroBroc.

•	 Samedi 25 juillet: découverte des 
produits artisanaux: commis-
sions au Marché de Charmey. 
Préparation d’un pique-nique. 
Activité bricolage: Préparation 
d’un tableau surprise pour Sylvia, 
l’ancienne responsable des cours 
vacances.

•	 Dimanche 26 juillet: déplacement 
en télécabines RapidoSky vers le 
point de départ des parapentes. 
Montée au sommet pour voir le 
panorama de Charmey et y pique-niquer. Atelier bricolage.

•	 Lundi 27 juillet: visite de Sylvia. Préparation de l’apéritif et du repas. Décoration 
de la salle à manger. Spectacle surprise de Anne et Gilbert.

•	 Mardi 28 juillet: commissions à Bulle. 
Production des pochettes personnalisées 
pour emballer les CD avec des photos. 
Préparation du repas de midi. Loto.

•	 Mercredi 29 juillet: matinée minigolf. 
Pique-nique. Dégustation des fromages de 
la région. L’après-midi: sortie au Bains de 
Charmey. Continuation de la production 
des pochettes.

•	 Jeudi 30 juillet: excursion avec le directeur 
de la résidence au bord du Lac Noir. Pique-
nique au bord du lac. Préparation de la soirée 
BOUM. 

•	 Vendredi 31 juillet: préparation des valises. 
Le dernier repas au restaurant. Voyage de 
retour.

Tous les jours: Rédaction des carnets de vacances par les participants.

Texte: Agniescska Nagolska
Photos: Pierre Reymond
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Camp de vacances pour les enfants d’insieme à Charmey
Thème: L’éveil des papilles

Arrivés sous un soleil radieux, les bagages sortis du car, nous découvrons enfin la 
résidence Bellevue de Charmey, qui est une grande maison avec chambre indivi-
duelle pour chaque enfant, vue imprenable sur les télécabines montant au sommet 
de Vounetz et autres sommets de montagnes dont le Moléson. A peine arrivés nous 
avons pu nous installer à table pour déguster un bon plat de spaghetti bolognaise. Le 
premier jour fut consacré à la découverte du lieu et de son installation.

Après cette première nuit et un bon déjeuner englouti, nous sommes partis à l’aven-
ture dans le village de Charmey. Sous une chaleur ardente, nous décidons de passer 
l’après-midi dans le parc de jeux pour enfants du village munis de glaces et de 
boissons afin de nous rafraîchir. Ces moments partagés nous ont permis de nous 
connaître mieux et de tisser des liens avec les bambins au travers de gestes tendres, 
de paroles et de photos souvenirs réalisées! La journée s’est achevée autour d’un 
sympathique DVD.

Le mercredi, le groupe s’est divisé en deux 
afin de permettre aux activités d’être plus 
aérées et agréables! Un groupe est parti 
aux Bains de la Gruyère et l’autre est parti 
passer un moment au sein de l’entreprise 
Electrobroc à Broc en compagnie de notre 
guide Laurent. Il nous a expliqué avec 
beaucoup de passion la manière de pro-
duire de l’électricité avec la force de l’eau. 
Les éoliennes de la maquette tournant à 
plein régime nous ont montré que l’éner-

gie renouvelable est très intéressante pour le respect de l’environnement. Le lende-
main les groupes se sont inversés. 

Vendredi, réveil, petit déjeuner et grande journée en perspective. Ce fut le jour où 
nos papilles en ont vu de toutes les saveurs grâce à la visite de la fabrique de chocolat 
Cailler à Broc. Au terme de la visite nos gourmets se sont adonnés au plaisir de la 
dégustation de fins chocolats. Malgré les estomacs bien remplis par toutes ces dou-
ceurs, le souper n’a pas été boudé.

Samedi matin le réveil fut accompagné du chant des gouttes tapotant sur nos 
fenêtres… 

La journée fut donc agrémentée de bricolages, dessins, DVD et autres jeux. Vers 
la fin de la journée le ciel nous a offert une petite accalmie nous permettant d’aller 
boire un frappé bien crémeux sur une terrasse du village.

Le dimanche, après un réveil plus tardif qu’à l’ordinaire, le soleil nous tendait les 
bras à nouveau et c’est l’ascension du Mont Vounetz qui est au programme. Après 
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une demi-heure de télécabine où nous avons pu admirer le paysage et les différents 
sommets du coin.

Lundi, après les douceurs du chocolat Cailler, nous voilà 
partis en minibus pour une aventure gustative salée et cor-
sée. La visite de la maison du Gruyère à Pringy nous a per-
mis de comprendre la fabrication du fameux Gruyère, tout 
en observant le travail quotidien du fromager. 

Mardi une journée sportive nous attendait! Après un dîner 
copieux, nous voilà partis pour le minigolf de Charmey, où 
la vise est de mise afin de récolter le minimum de points. 
Cette journée fut remplie de rires, de joies, de soleil et de 
photos souvenir. 

Le mercredi le groupe s’est à nouveau scindé en deux. Le premier groupe est retourné 
aux bains de la Gruyère où nous avons profité des bulles, des jets et des chutes d’eau 
thermale. Le deuxième groupe est allé au zoo de Servion pour rencontrer différents 
animaux sauvages. Le lendemain les groupes se sont inversés.

Le vendredi sonne déjà l’heure du rangement des valises et de la maison. Après un 
voyage en car sans histoire, c’est avec émotion que nous nous sommes tous séparés 
afin de retrouver nos foyers. Cette formidable expérience restera gravée dans toutes 
les mémoires.

Les responsables du camp Stéphanie Fardel et Vanessa Vassalli

Handicap et vieillesse
Vieillesse et handicap, un défi pour notre société était le thème d’un symposium 
qui s’est déroulé le 6 mai 2009 à Fribourg et auquel j’ai été conviée pour y apporter 
la voix des parents et familles. Cette journée était organisée à l’initiative de l’insti-
tut de pédagogie curative, l’association des institutions sociales suisses pour per-
sonnes handicapées (INSOS) et Curaviva, l’association des homes et des institutions 
sociales suisses. Le but était de mettre en commun les connaissances pratiques, de 
faire le point sur les formations, et d’interpeller le monde politique sur les manques 
identifiés dans ce domaine alors que l’on constate un vieillissement de la population 
des personnes handicapées pour qui l’espérance de vie s’accroît de façon marquée.
Personnellement je m’étais déjà penchée sur cette problématique pour faire une 
intervention lors d’une assemblée des présidents d’insieme Suisse.

Afin de pouvoir présenter au plus près les préoccupations et souhaits des familles 
lors du symposium de Fribourg, insieme Neuchâtel a organisé deux rencontres, une 
à La Chaux-de-Fonds et une à Neuchâtel pour permettre aux parents et proches 
de venir échanger sur ce sujet et me faire connaître leurs points de vue et souhaits. 
Quelques personnes, ne pouvant participer aux rencontres prévues, m’ont fait part 
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de leurs remarques par téléphone. Bien des aspects de cette problématique ont été 
abordés. Ces moments de partage m’ont permis de constater que ce sujet est parti-
culièrement sensible et préoccupant, que les attentes sont très individuelles, souvent 
un peu secrètes et que dans de nombreux cas on évite de trop penser au problème du 
vieillissement avec l’adage: «on verra bien le moment venu». Effectivement, on peut 
dire que tous souhaiteraient qu’on puisse trouver des aménagements en fonction 
des besoins du moment, en évitant au maximum le déracinement de la personne 
handicapée par rapport à son contexte social, par rapport à ses habitudes de vie. On 
souhaiterait des solutions sur mesure avec une transition en douceur.

Suite à ce symposium, M. J. Messerli, directeur du home «L’Escale» s’est approché 
de notre association. Il souhaitait venir présenter le projet de son établissement, un 
EMS situé en pleine ville de La Chaux-de-Fonds. En effet, ayant participé à la jour-
née d’étude de Fribourg, M. Messerli a estimé que le concept de home polyvalent 
élaboré avec ses collaborateurs, un home intégré à la vie de quartier, pouvait tout à 
fait correspondre aux besoins de l’un ou l’autre de nos membres. Ce concept pré-
voit en effet l’accueil de personnes pas trop sévèrement handicapées par une équipe 
pluridisciplinaire ou éventuellement l’accueil de parents avec un accompagnement 
approprié. Des services à domicile (repas, linge, etc.) peuvent également être sol-
licités. Cet EMS a déjà une certaine expérience avec des personnes handicapées et 
avec des proches ayant à charge une personne handicapée (la personne handicapée 
peut venir passer certains congés avec son parent). Après une première rencontre 
avec M. Messerli, c’est donc avec un grand intérêt qu’insieme Neuchâtel entend 
poursuivre les contacts avec cette institution.

Erika Tüller

Installation à l’Hôtel des Associations
Tout en gardant notre secrétariat princi-
pal à La Chaux-de-Fonds, depuis le début 
de l’année 2009, insieme Neuchâtel a 
ouvert une antenne à Neuchâtel, à l’Hôtel 
des Associations, rue Louis-Favre 1, 2000 
Neuchâtel. Elle partage un petit bureau au 
3ème étage avec Antenne Handicap Mental. 
Une magnifique vieille bâtisse, qui héber-
geait un home de personnes âgées trouve une 
nouvelle jeunesse avec la mise en commun 
des synergies d’une vingtaine d’associations. A deux pas de la gare, un arrêt de bus devant, 
un accès pour personnes à mobilité réduite, l’opportunité de se rapprocher de nos membres 
«du Bas», ces quelques arguments sociaux et environnementaux ont en outre convaincu 
insieme de se lancer dans l’aventure. Les lundis matins et mardis matins, nous répondons au 
no 032 544 40 16. Voir également sous http://www.insieme-ne.ch/association/contact.php
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Clowns Ensemble
«Clowns Ensemble» est un projet qui vise la création d’une troupe de clowns com-
posée de personnes avec handicap mental et de personnes valides.

Cette activité a été conçue dans le cadre de l’association ARC en JEU 
(http://www.colporteur-couleurs.ch/fr/association-arc-en-jeu/) en collaboration 
avec la Fondation Les Perce-Neige et l’association insieme Neuchâtel. Ce projet est 
soutenu financièrement par Promotion Santé Suisse.

«Le clown n’est pas un but en soi» 
explique M. Eddy Blandenier respon-
sable de ce projet, «mais un moyen 
pour créer une relation et partager des 
moments de création par ce mode d’ex-
pression». 

Les ateliers sont organisés dans la grange 
des Ateliers Sylvagnins, rue du Four 5 au 
Grand-Savagnier. Un atelier dure 2 h et 
demie et comprend une première partie 
de jeu de clown, puis se termine par un 
repas ou une collation.

Cette démarche participative et intégrative a tout de suite séduit le comité d’insieme 
Neuchâtel qui a offert son soutien administratif pour informer les personnes avec 
handicap de l’existence de ce concept.

Personne de contact: Véronique Mooser, Animatrice de l’hébergement, Fondation 
les Perce-Neige, Mon-Loisir 23e, 2208 Les Hauts-Geneveys 032 854 22 22, 
079 404 07 74, veronique.mooser@ne.ch

Intégration scolaire des élèves handicapés mentaux dans les 
classes de l’école ordinaire
Durant l’année, un groupe de travail a été mis sur pied par l’ancien Conseil d’Etat: 
Le GT-ECOSP (groupe de travail des écoles spécialisées) a dû se pencher sur le rôle 
et l’avenir des écoles spécialisées, à la lumière du postulat d’intégration.

Ce groupe était composé des directeurs et responsables du Centre Pédagogique de 
Malvilliers, du CERAS et du secteur Enfance et Adolescence des Perce-Neige, ainsi 
que les représentants de parents à leurs organes directionnels. insieme NE y avait 
deux représentantes: Mmes Françoise Vouga et Delphine Vaucher.

Ce groupe a terminé son mandat par la rédaction d’un rapport au Conseil d’Etat, 
dont voici quelques points:
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•	 Constat que ces dix dernières années, un transfert important et continu d’élèves 
de l’ordinaire vers les écoles spécialisées a été effectué. L’école serait devenue plus 
sélective, un paradoxe entre visées intégratives et réalité.

•	 Espoir que ce transfert soit revu grâce au choix de ne plus considérer l’enfant 
seulement au travers de son handicap mais comme étant une personne ayant des 
besoins spécifiques (BEP). C’est l’école qui devra s’adapter aux besoins de l’enfant 
et fournir à celui-ci une prise en charge pédagogique adéquate et individualisée, 
ainsi que les mesures particulières, proches de son lieu de domicile.

•	 Nécessité d’associer dans toute réflexion propre à l’enseignement spécialisé ou en 
lien avec l’école ordinaire non seulement la FAPEN (Fédération des Associations 
de Parents Neuchâtel), mais également un/une représentant-te des associations 
concernées par l’enfant en situation de handicap. 

•	 Rappel que tout changement de structure, conséquence du nouveau plan straté-
gique, devra se faire en conformité avec les statuts propres à chaque fondation.

•	 Mise en garde qu’envisager la réforme des écoles spécialisées dans un but unique de 
diminution des charges financières n’a aucun sens si le canton souhaite répondre 
aux besoins particuliers de la jeunesse en situation de handicap.

•	 Nécessité que l’école spécialisée et l’école ordinaire réfléchissent ensemble à la 
manière dont s’articulera l’enseignement spécialisé dans le Canton. Ainsi, il nous 
semble impératif d’associer cette réflexion dans le cadre des travaux propres à 
HarmoS puisque ceux-ci concernent la réorganisation de l’ensemble de l’école 
neuchâteloise. 

Le nouveau conseiller d’Etat, M. Gnaeggi, a été sensible aux propositions du 
GT-ECOSP et a demandé à ce qu’un groupe de travail soit créé afin de définir 
concrètement les modalités et les structures adéquates pour que l’intégration scolaire 
devienne une réalisation de qualité à l’horizon 2011. Ce groupe réunit les repré-
sentants de toutes les instances scolaires et para-scolaires touchées par le thème. 
insieme Neuchâtel y est représentée par Mme Delphine Vaucher, membre de la 
commission cantonale d’intégration.

DV


